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La restructuration des pêches fera mal dans l'Est

Des centaines de gens touchés
POUR ABONNEMENT: 1-800-463-2362

(sans irais)

DEUX RIV

MATANE

Etudiants 
au colloque
Les etudiants de troisième annee en 
techniques touristiques du cegep de Matane 
ont contribue à la tenue du colloque 
automnal de la Federation pour le saumon 
Atlantique qui se tenait samedi à 
Causapscal

GASPE l nf restructuration totale des pêches telle que 
recommandée par la commission Cashin ne f rapperait pas 
aussi durement les communautés côtières de l’Est de la 
province que celles de Terre-Neuve. Mais, elle ferait mal à des 
centaines de (iaspesiens, Madelinots ou Nord-Côtiers.

de 63 gros bateaux (250 pé­
cheurs), une douzaine de ceux- 
ci pourraient à brève échéance 
se retirer des pèches a condi-

Contrairement aux régions ma­
ritimes comme Terre-Neuve, 
dont l’economie dépend à 90 % 
du poisson de fond, en Gaspé- 
sie. aux iles de la Madeleine et 
sur la Côte-Nord, ce type de dé­
barquements ne représente, de­
puis quelques années que 20 %.
Le reste, 80% vient d’une in­
dustrie qui se porte plutôt bien 
soit les crustacés (crevette, cra­
be et homard).

Sans parler de disparition de 
communautés entières dans les 
régions côtières du Québec, 
plusieurs individus ou familles 
en souffriront.

Selon ce que soutient Fran­
çois Poulin, de la commission 
Cashin

Loin d endosser le fermeture 
totale de la pèche, Reginald 
Cotton un pécheur de poisson 
de fond, croit aussi que le 
nombre de pécheurs doit dimi­
nuer. Mais le gouvernement de­
vra le faire dans une perspecti­
ve de cas par cas, compte tenu 
des lourds paiements reliés aux 
bateaux.

Quant a savoir quel pourcen­
tage reel de personnes devront 
se retirer des pèches au Que­
bec, combien couleront aux 
gouvernements les rachats de 
permis, les programmes com­
pensatoires et les plans de re­
traite volontaire. la commission 
Cashin ne peut pour le moment 
elle-même y repondre

mettent sur la table des plans 
de retraite et des programmes 
de rachats de permis 
intéressants

« Commençons d’abord, lan­
ce-t-il aux gouvernements, par 
régler le sort de ces 12 ba­
teaux . on verra après pour le 
reste de l’ecremage. »

par MARIE USE DIONNE
collaboration spéciale

bas-saint-laurent

Famille de 
l’année
La famille de Danielle Dumais et de Jean 
Martin, de Saint-Pascal de Kamouraska. 
assume dans le Bas-Saint-Laurent la 
présidence d'honneur de l'Année 
internationale de la famille (AlF). Elle a été 
choisie par la table multisectorielle 
bas-laurentienne de l'AlF pour son 
implication sociale et communautaire dans 
son milieu (Club Optimiste, pastorale 
diocésaine, Parents-Secours, comité 
d’école). Danielle et Jean sont mariés 
depuis 12 ans. Ils ont deux garçons et une

Chanti re-du-Loup

« il va falloir des pro­
grammes spéciaux, puisque 
plusieurs pêcheurs devront 
changer de métier et des centai­
nes de familles se retrouveront 
sur l’aide sociale ».

« Inévitablement, on n’a pas 
d'autres choix que de rationali­
ser, de ne garder que les pê­
cheurs professionnels et d’éli­
miner les autres», soit les pé­
cheurs dont le revenu principal 
ne dépend pas strictement de 
cette industrie, raconte le direc­
teur général du regroupement 
des pécheurs professionnels du 
Nord de la Gaspésie, Alain Du­
gas. Sans vouloir avancer de 
chiffre sur ceux qui ne comp­
tent pas pour des « vrais 
pécheurs », M. Dugas estime 
qu’il y en a encore un trop 
grand nombre pour qui la pêche 
n’est qu’un revenu d’appoint.

Gilles Champoux, de la Fé­
dération des hauturiers du Qué­
bec. affirme que dans sa flotte

EST DU QUEBEC

Regroupement des 
personnes gaies
L’assemblee générale de fondation du 
Regroupement des personnes gaies de l'Est 
du Québec se tiendra le jeudi 9 décembre 
à compter de 19 h 30. L'organisme s'adresse 
en priorité aux femmes et aux hommes 
gais. La carte de membre au coût de 10 $ 
donne droit devote à l'assemblée Pour 
informations, communiquer au 722-4421

d
ME-C0MEAU

Réunion de développement 
dans zone Manicouagan
L assemblée de planification stratégique 
de la zone Manicouagan. qui devait voir lieu 
le 27 novembre, a été reportée C'est pour 
preparer davantage cette rencontre liée au 
développement économique de la region 
que le report est devenu nécessaire. 
L’assemblée fait partie d’un vaste plan de 
développement économique compris dans la 
réforme du développement régional du 
ministre Yvon Picotte.

Ultramar menace de se retirer de la Basse-Côte-Nord
Des coopératives prendraient la relève

Rimouski 
réclame 
21 094$ de 
ses policiers

SEPT-lLES La ministre 
de l’Énergie et des 
Ressources, Lise Bacon, 
croit que des coopératives

pourraient prendre la 
relève d’Ultramar en 
Basse-Côte-Nord si la 
compagnie pétrolière décide

d’abandonner ce marché Ultramar est le seul détaillant 
de produits pétroliers en Basse- 
Côte-Nord. L’entreprise verra 
toutefois la demande de ses 
produits chuter de 60 % en 1995 
lors de la mise en service de la 
centrale hydroélectrique du lac 
Robertson en remplacement 
des centrales thermiques. Ultra­
mar menace donc de procéder 
au démantèlement de ses instal­
lations dans huit villages de la 
Basse-Côte-Nord et ainsi cesser 
l’aprovisionnement en produits 
pétroliers si le gouvernement 
ne regie pas le litige.

« Tant et aussi longtemps 
qu’on n’aura pas trouvé une so­
lution. je demande a Ultramar 
de continuer l’approvisionne­
ment de la Basse-Côte-Nord », a 
indiqué la ministre Bacon à 
l'Assemblée nationale. Une ren­
contre portant sur ce sujet aura 
lieu le 11 décembre à Chevery 
en presence de fonctionnaires 
d’Fnergie et Ressources et de 
représentants d’Ultramar.

« Il est déjà acquis qu’un co­
mité spécial va être mis en mar­
che à l’occasion de cette ren­
contre du 11 décembre et les 
gens d’Ultramar m’ont garanti 
qu’ils seraient présents en re­
gion pour les discussions quand 
necessaire et qu’ils sont prêts a 
collaborer ». a indiqué la 
ministre.

Selon Mme Bacon, une solu­
tion pourrait être la creation de 
cooperatives. Un concept qui 
mérité d'etre examiné de plus 
près même si le député de Du­
plessis Denis Perron s’interroge 
sur les chances de succès. « La 
très grande majorité des coope­
ratives qui sont debarrées dans 
ce secteur-la entre Kégaska et 
Blanc-Sablon ont très mal fonc­
tionne au cours des dernières 
années et plusieurs d’entre elles 
sont actuellement non fonction­
nelles. »

RIVIERE-DU-LOUP par ALAIN-A. BOUCHARD
collaboration soéciale

Chambre de commerce 
satisfaite
Le président de la Chambre de commerce 
de Rivière-du-Loup, Yves Massé, a réagit 
positivement au troisième budget de 
I administration Levesque. En effet, plusieurs 
des propositions faites se retrouvent dans 
ce budget teinté de plusieurs mesures à 
caractère économinque. « Le budget 
pourrait aller plus loin dans la privatisation ». 
note toutefois le président Massé. Il reste 
inquiet sur le peu de marge de manoeuvre 
qu’aura Rivière-du-Loup dans l’avenir, le 
surplus accumulé libre n’étant plus que de

20 000 à dos de clRIMOUSKI — La ville de 
Rimouski réclame 21 094 S 
de ses policiers en 
compensation monétaire pour 
des amendes non perçues 
entre le 18 juin et le 15 juilet 
1993, lore de la 
contestation de la loi 102 sur 
le gel des salaires.

ü

par ERNIE WELLS
collaboration spéciale

Selon la ville de Rimouski, les 
policiers municipaux n’ont émis 
que quatre billets d’infraction 
lors de cette période de contes­
tation de la loi 102. « En agis­
sant ainsi, les policiers de Ri­
mouski ont violé leur serment, 
ont porté atteinte à l’autorité et 
ont causé un préjudice considé­
rable à la ville et à ses contri­
buables », lit-on dans une réso­
lution adoptée le 5 juillet et 
reprise en début de semaine 
dans une autre résolution pour 
ratifier le grief patronal qui a 
été acheminé à la Fraternité des 
policiers de Rimouski.

« Au cours de l’été, en con­
testant la loi 102, les policiers 
ont causé des pertes de revenus 
pour la ville et il n’y a pas de 
raison que la facture soit acqui- 
tée par les contribuables. Les 
policiers ont un travail à faire et 
il faut qu’ils le fassent. Cet ar­
gent ne leur appartient pas et 
doit revenir dans les coffres de 
la ville. Je serai intraitable », a 
dit le maire de Rimouski, M. 
Pierre Pelletier.

125 000 $ à la fin de l’année 1994

Hello, Chuck... Je te 
téléphone pour te dire 
ce que je désire à Noël

Le Montréalais Marc Kemph sera de ret 
Etats-Unis à dos de cheval pendant 53 m< 
l'une des dernières étapes de son périp 
diriger vers la region de Québec. Alsacien 
deux chevaux et un équipement pour ca 
août, il doit faire le reste de la route à pie< 
35 ans. revendique le fait d’être la premièri 
à dos de cheval.

2500 PLACES l 
DE CHOIX

POUR CONNAÎTRE LE TEMPS QU’IL FAIT, L ETAT DE 
LA CHAUSSEE, LES PROBLEMES DE LA CIRCULA­
TION. LES CONSIGNES DE SECURITE. ECOUTEZ 
LES INFORMATIONS TRANSMISES PAR LES TRANS­
PORTEURS DU SOLEIL A LA RADIO DE RADIO- 
CANADA (FREQUENCES AM 900 ET FM 89,5) DU 
LUNDI AU SAMEDI ENTRE 6 H ET 9 H
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Une contre-fenêtre 
conçue à Matane
MA I ANE — Aubin Pillion de la vitrerie Rénovation Fillion 
de Matane est emballe de l'accueil réservé depuis un an à la 
contre-fenêtre en acrylique Confort Plus qu’il a conçue 
avec une moulure flexible en PVC.

dité dans les fenêtres

QUEBEC ET L’EST

J

Quebec, Le Soleil, mercredi 8 décembre 1993

Administration du CLSCdes Berges

Une enquête publique est réclamée
TOI TRP! .1 .P__ tt_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

par ROMAIN PELLETIER
collaboration spaciale

M. Fillion ne regrette pas les 
25 000 $ qu’il a investis en ou­
tillage et pour la mise en mar­
ché de cette contre-fenêtre 
« isolante, efficace et facile 
d’installation » distribuée un 
peu partout au Québec. Il en a 
vendu le double de ce qu’il pré­
voyait avec son conseiller en 
gestion, Gaétan Lavoie, du mi­
nistère de l’Industrie, du Com­
merce et de la Technologie.

« Les ventes font boule de 
neige, signale-t-il en entrevue. 
Au rythme où vont les choses, 
nous aurons de la misère à 
fournir l’an prochain. À court 
terme, nous allons nous atta­
quer au marché de Montréal où 
nous ne sommes guère pré­
sents puis, aux autres pro­
vinces canadiennes. Nous pen­
sons même rendre notre 
produit disponible aux 
Etats-Unis. »

« Jusqu’à maintenant, préci­
se-t-il, nous n’avons pas connu 
de problèmes ou de complica­
tions à la suite de la pose de 
nos contre-fenêtres de toutes 
dimensions incluant même les 
portes-fenêtres. En fait, elles 
n’ont que des avantages : elles 
réduisent de beaucoup l'humi- 
procurent une économie d’é-

empê-
chent l’air de pénétrer à l’inté­
rieur de la maison, réduisent le 
bruit venant de l’extérieur et 
nergie très appréciable. De 
plus, elles permettent une du­
rée de vie plus longue des 
fenêtres. »

Les acheteurs peuvent pren­
dre eux-mêmes leurs mesures 
et ainsi faire des économies. 
Les contre-fenêtres Confort 
Plus se fixent sans attaches 
comme des vis, collants ou au­
tres Maintenues en place sous 
pression, elles s’enlèvent facile­
ment sans outils et sans en­
dommager les cadrages. Ce qui 
les rend sécuritaires en cas 
d’incendie.

M. Fillion a eu l’idée de lan­
cer un tel produit à la suite de 
la demande constante de con­
sommateurs à la recherche 
d’un coupe-froid facile à poser 
pour diminuer leurs factures 
d’électricité. Ce qui l’a amené à 
penser à l’installation d’une 
nouvelle contrefenétre puis­
qu’il n’y avait sur le marché 
que les contrefenétres magnéti­
ques et les pellicules 
plastiques.

Le prix de sa contre-fenêtre 
représente le tiers d’une 
fenêtre alors que celui d’une 
contre-fenêtre de type magnéti­
que en représenterait la moitié.

TOI RELLE Un groupe de citoyens vient de déposer une 
petition pour demander une enquête publique sur l'administration 
du CLSC des Berges.

quête sera effectuée dans les meil­
leurs délais, a indiqué la porte-pa­
role du groupe, Marguerite Vallée. 
Si le ministre ne répond pas favo­
rablement à cette demande, nous 
utiliserons d’autres moyens pour 
obtenir gain de cause. » Mme Val­
lée n’a pas voulu préciser les moy­
ens que les responsables de la pé­
tition, cinq personnes, 
prévoyaient mettre de l’avant.

Des copies de leur requête ont 
également été adressées au dé­
puté de Gaspé à l’Assemblée na­
tionale, André Beaudin, et au di­
recteur de la Régie régionale de la 
Santé et des Services sociaux, De­
nis Loiselle.

La présidente du conseil d’ad-

par HENRI MICHAUD
collaboration spéciale

La petition, adressée au ministre 
de la Santé et des Services ociaux 
contient plus de 1000 signatures. 
Les signataires réclament la tenue 
de cette enquête publique pour 
faire la lumière sur « le congédie­
ment d un cadre, la démission 
d’un autre et le long congé de ma­
ladie d’un troisième, la détériora­
tion du climat organisationnel à 
l’intérieur du CLSC, la diminution 
des services et la gestion de la di­
rectrice générale », Michèle 
Arcand.

« Nous espérons que cette en-

ministration du CLSC des Berges, 
Mme Carmen Jalbert, ne s'in­
quiète pas outre mesure. « Le con­
seil exécutif se penchera sur cette 
requête pour en évaluer les im­
pacts, a-t-elle déclarée au SO­
LEIL. Mme Arcand fait l’objet 
d'une evaluation annuelle de la 
part d’une firme d’experts et les 
membres du comité d’évaluation 
sont très satisfaits de ses perfor­
mances. Le personnel-cadre sem­
ble aussi heureux de travailler 
avec la directrice. »

Mme Jalbert a soutenu qu'un 
arbitre avait été nommé pour en­
tendre les parties dans le dossier 
du congédiement d’un cadre mais 
que la date d'audience n’est pas 
encore connue. «Vous savez, di­

sait-elle, ce dossier est à l'origine 
d'une vague de contestation •> 

Début novembre, une cinquan­
taine de personnes, inquiétés, as­
sistaient a 1 assemblée générale 
de cet etablissement du réseau de 
la santé. L'atmosphère de travail, 
la baisse de services et des ru­
meurs portant sur la fermeture de 
points de service ont fait l’objet 
d'une longue période de ques­
tions. Le congédiement d’un ca­
dre, en juin, fit également l'objet 
de discussions même si les admi­
nistrateurs ont refusé de commen­
ter le dossier publiquement.

Le CLSC des Berges, sous bud­
gétise, dessert les municipalités 
comprises entre Capucins et Gros- 
Mome, sur la rive nord de la pé­
ninsule gaspésienne.

■ Candidate du PQ
RIMOUSKI Mme Danielle Doyer, de Sainte-Flavie, représentera le 
Parti Québécois lors des prochaines élections provinciales dans le 
comte de Matapédia. Professeure au Cégep de Rimouski, Mme Doyer a 
eu facilement raison de ses deux adversaires, MM. Jean-Marc Paquet, 
d Amqui et Louis-Paul Claveau, de Saint-Tharcissius. L'assemblée 
d investiture avait lieu dimanche à Mont-Joli. Pour le comté de 
Rimouski, 1 investiture péquiste doit avoir lieu au mois de février.
■ Voyage à Disney
RIMOUSKI Jules Vincent Paradis, un élève de 6 ans et demi en 2e 
annee de 1 école Sainte-Agnès de Rimouski, s’est mérité un voyage pour 
quatre personnes au Monde Merveilleux de Disney et une bicyclette , 
gracieuseté de la compagnie d’assurances La Capitale. Jules Vincent 
Paradis est le grand lauréat de la campagne de prévention : « Pense 
plus vite que le feu". 6500 jeunes du Bas-Saint-Laurent et 202 500 
jeunes du Quebec ont participé concrètement aux 809 000 gestes de 
prevention du feu à domicile.

Le Rallye-recherche, 
un jeu culturel
t ARLETON — En vendant 
son jeu culturel partout au 
Québec et au
Nouveau-Brunswick, le Conseil 
régional des loisirs de la 
Gaspésie et des 
Iles-de-la-Madeleine espère 
doubler, par rapport à l’an 
passé, le nombre 
d’inscriptions au populaire 
Rallye-recherche.

LE SOLEIL
IL BRILLE POUR TOUT LE MONDE !

Compagnie en pleine expansion recherche

CHEF D'ÉQUIPE OUTILLEUR
pour fabrication et entretien de ma­
trices et poinçons.
Experience exigée. Salaire à discuter. 

Faire parvenir C. V. au :
Dépt8665 —LE SOLEIL 
390, Saint-Vallier Est 
Québec, QC G1K 7J6

l'Unrversité de Moncton recherche

(les professeures et professeurs
pour enseigner dans les domaines suivants :

(Ces postes seront comblés sous réserve d'approbation budgétaire)

RESPONSABLE DU CRÉDIT
demandé(e) dans le domaine de
l'alimentation
EXIGENCES:
— Expérience pertinente
— Excellentes connaissances 

en comptabilité
Faire parvenir votre curriculum 
vitae avant le 14 décembre 1993 
à Dépt 8666 —LE SOLEIL 

390, Saint-Vallier Est 
Québec G1K 7J6

ASSISTANTE DENTAIRE
Cours d'instrumentiste en implan- 
tologie avec expérience minimale 
de 3 ans. 4 jours semaine 
25000$/an.
Posterc.v. au:

Dépt 8640 - Le Soleil 
390, Saint-Vallier Est 

Quebec (Québec) G1K7J6

Ecole de nulrilion 
el d eludes familiales

(3 postes temporaires d’un an)

A. Enseignement dans les domaines des sciences de 
l'alimentation et de l'administration des services 
alimentaires.

Avoir une excellente expérience en enseignement dans le 
domaine des sciences des aliments et de l'administration 
des services alimentaires.

B. Enseignement dans les domaines de la nutrition et de
la diétothérapie.

Avoir une excellente expérience en enseignement et en
diétothérapie.

C. Enseignement dans les domaines de la communica­
tion et de la nutrition communautaire.

Coordination, supervision, visite de milieux de stages et 
des stagiaires.

Développement de nouveaux postes de stages en 
nutrition et études familiales.

Avoir une expérience pertinente en nutrition appliquée.

Directrice : M** Lite Villalon 
Téléphone : (506) 858-4003 

Télécopieur : (506) 858-4540

Fcole de droit
(2 postes temporaires d’un an)

L École de droit offre le cours de common law en français 

menant au LL B reconnu par toutes les provinces de

common law du Canada

Enseignement de la common law principalement dans les 

domaines du droit privé, du droit commercial, du droit 

fiscal et du droit international.

Les candidates et candidats doivent détenir un baccalau­

réat en droit, préférablement en common law (LL.B ), et la 

maîtrise en droit (LL.M ).

Doyen M Fernand Landry 
Telephone : (506) 858-4560 

Télécopieur (506) 858-4534

Facullc des sciences sociales
Administration publique
(1 poste temporaire d'un an)

Posséder une formation en gestion, en économie ou en 
science politique avec concentration en administration 
publique.

Démontrer un intérêt ou une expertise pour l'un ou 
plusieurs des domaines suivants :

théorie des organisations; 
politiques publiques;
environnement de l'administration publique.

Une expérience en gestion dans le secteur public serait 
un atout.

Psychologie
(1 poste temporaire d'un an)

De préférence en psychologie clinique.
Charge d’enseignement aux 1 - et 2*cycles.
Encadrement des étudiantes et étudiants diplômés.
Faire activement de la recherche dans son domaine de 
spécialisation et d'intérêt.
La personne démontrant de l'intérêt dans le domaine 
touchant le développement et la clinique de l'enfant sera 
privilégiée.
L'admissibilité à devenir membre attitré du Collège des 
psychologues du Nouveau-Brunswick serait un atout

Doyen : M Ronald C. LeBlanc 
Téléphona : (506) 858-4183 

Télécopieur : (506) 858-4506

Faculté des sciences
Physique
(1 poste temporaire d’un an)

Les propriétés optiques et électriques des couches minces 
et de la matière condensée constituent le domaine princi­
pal de recherche du département.

Doyen M Victorin Mallet 
Téléphone (506)858-4310 

Télécopieur (506) B58-4541

Faculté des arts
Philosophie
(1 poste temporaire)

Spécialisation parmi les champs suivants : philosophie 
de l'Antiquité et du Moyen-Âge, études féministes 
philosophie de l'éducation.

Diversité de matières à enseigner

Doyen M Fernand Arsenault 
Téléphone (506) 858 4018 

Télécopieur (506) 858 4166

IMPRIMERIE
Une compagnie en 

expansion a besoin de
1) (mprimeur(euse)s pour presses 

gravure/flexographie/tamis ro­
tatif

Exigences:
5 ans d'expérience 
Possède secondaire 5 ou 
équivalence 
Bon esprit d’équipe
2) Coloristes pour presses gra- 

vure/flexographie/tamis rotatif 
(encres à base de solvant/eau)

Exigences:
5 ans d expérience 
Possède secondaire 5 ou 
équivalence 
Bon esprit d'équipe

Pour de plus amples 
informations, contactez Lucille à

(819) 566-5044 poste 267 :

HYGIÉNISTE DENTAIRE
avec experience demandé(e) pour clinique de la 
Rive-Sud
Poste permanent disponible immédiatement mini­
mum 15 beures/semame. jour et soir Grande dis­
ponibilité pour des heures de travail supplémentai- 
res

Faire parvenir curriculum vitae a

Dept 8667 - LE SOLEIL 
390. Saint-Vallier Esl 

Quebec G1K7J6

TECHNICIEN(NE)
Compagnie d’outillage électri­
que renommée est à la recher­
che d'un(e) technicien(ne) en ré­
paration d'outillage électrique
• Expérience nécessaire
• Bilingue
• Connaissances en informatique
• Facilité de communication avec 

le public
• Voiture
Faire parvenir votre curriculum 
vitae à:

Dépt 8656 - Le Soleil 
390, Saint-Vallier Est 

Québec G1K 7J6

Jeune entreprise d’exportation de bois d'oeuvre recherche N
ACHETEUR(EUSE)/VENDEUR(EUSE)

bilingue, avec expérience
Possédant des connaissances des techniques de sciage du bois, des normes 
de classification ainsi que des marchés nord-américains et outre-mer
Libre de voyager au Québec et dans les Maritimes 
Salaire et conditions à discuter 
Faire parvenir C.V. au:

Dépt 8664 — LE SOLEIL 
390, Saint-Vallier Est, Québec QC G1K 7J6

Entrée en fonction le f juillet 1994 UnPh D oul'équivalent est exigé les candidatures des personnes nrésuntemnnt
* p* “j'f” une maîtr,se avec «Whence pratique dans le domaine approprié seront

également considérées Pour I École de droit, voir exigences données ci dessus.

ef Ca,n^a'f 1°Tt envover 'ewcumculum vitae accompagné de trois lettres de recommandation au plus 
ïïnïwiwî'lA 3ff ' * * a'r#Ctr'Ce °U “ d0yen concern#- Université de Moncton. Moncton (Nouveau-

UNIVERSITÉ 
DE MONCTON

TTl6i. r”la"vr,'‘* l"m,lWnn M te™”* postes sont offerts au, citoyennes et citoyens canadiens
et au, résidentes et résidents permanents seulement

Compagnie d'envergure mondiale oeuvrant dans le domaine des vins et 
spiritueux recherche un(e)

DIRECTEUR/DIRECTRICE TERRITORIAL(E) - VENTES
Basé dans la ville de Québec, le (la) titulaire couvrira le territoire compre­
nant les régions de Trois-Rivières, Drummondville, la Beauce et Québec
Vous avez au moins cinq (5) ans d'expérience dans la vente de produits 
de consommation Vous êtes responsable, dynamique et autonome
Salaire compétitif et gamme complete d avantages sociaux
Faites parvenir votre curnculum vitae avant le 20 décembre à l'attention 
de:

Jean Courtemanche
1108, Chemin du Golf
Ile des Soeurs, Verdun (Québec)
H3E 1H4

MAISONS EN PANNEAUX 
PRÉUSINES

• Nous sommes une compagnie en pleine ex­
pansion et nous recherchons une personne 
énergique et créative

Minimum de 3 ans d'expérience.
• Formule de commission très stimulante.

Faites parvenir votre curriculum vitae à :
STRUCTURE LAPRISE 
2540, bout. Hamel 
Québec 
G1P2J1

par GILLES GAGNE
collaboration spéciale

Créé en 1991 afin de diversifier 
les sources de financement du 
Conseil régional des loisirs, tout 
en favorisant les activités culturel­
les en groupe, ce jeu a été acheté, 
au coût de 63 $, par 289 groupes 
I an dernier, tout en remplissant 
son mandat pécuniaire. Une cour­
te promotion d’à peine dix minu­
tes sur les ondes de la radio d’état 
avait permis de vendre plus de 
100 questionnaires à l’extérieur 
de la Gaspésie et des îles. Les or­
ganisateurs n’ont pas mis de 
temps à s’éveiller aux immenses 
possibilités du jeu.

« Avec la nouvelle visibilité du 
Rallye-recherche, nous serions un 
peu déçus de ne pas doubler la 
vente de questionnaires », indique 
Nicolas Méthot, porte-parole du 
CRL.

Le jeu sera mis en circulation le 
12 janvier et les équipes partici­
pantes devront remettre les ques­
tionnaires le 28 février. Un gala de 
remise des prix, qui totalisent 
20 000$, est prévu pour le 16 
avril. Les questions, généralement 
difficiles et élaborées par Donald 
Longuépée, touchent des do­
maines comme les arts et la litté­
rature, les variétés, l’histoire, les 
jeux et la logique. Une section sur 
les femmes a été ajoutée à la ver­
sion 1994 du jeu. qui comporte en­
core un mot croisé.

Le CRL mise maintenant beau­
coup sur le Rallye-recherche pour 
assurer sa viabilité financière, 
suite aux coupes budgétaires im­
posées à l’organisme par le 
MLCP.

L’ensemble des commandites 
du Rallye-recherche se chiffrent 
par près de 40 000 $. Six partenai­
res, dont le quotidien LE SOLEIL, 
assurent une visibilité a l’événe­
ment qui se traduirait par un bud­
get publicitaire de 60 000$.

Décès de M. 
Adrien Hamel
SEPT-ÎLES — Un pionnier du 
transport routier sur la 
Côte-Nord, M. Adrien Hamel, 
est décédé plus tôt cette 
semaine au Mexique. M.
Hamel était engagé activement 
dans le domaine du transport 
à Sept-îles et dans la région 
depuis 30 ans.

par ALAIN-A. BOUCHARD
collaboration spéciale

C’est en 1958 que M. Adrien Ha­
mel participe au lancement d’une 
entreprise de transport routier sur 
la Côte-Nord. Les opérations de 
Hamel Transport débutent lente­
ment mais l’entreprise obtient en 
1959 d’importants contrats dans le 
Nord du Québec avec la construc­
tion par exemple de la ville de 
Gagnon.

Cette même année, Hamel 
Transport devient Port-Cartier 
Transport et par la suite Transport 
Cartier. Adrien Hamel en est le 
président e( il siege également 
comme vice-président au sein du 
Groupe Expéditex.

M Gilles Bergeron, actuel diri­
geant de Transport Cabano à 
Sept lies, a travaillé pendant 28 
ans pour Adrien Hamel. « Je gar­
de de lui le souvenir d’un homme 
d affaires très humain, toujours 
près de ses collaborateurs. Les 
employés ne travaillaient pas pour 
lui mais avec lui. Ce sont des 
hommes comme M. Hamel qui ont 
bâti la Côte-Nord. »

Les funérailles de M. Adrien 
Hamel auront lieu jeudi en l'église 
Marie-Immaculée de Sept-îles. Il 
laisse dans le deuil sa conjointe et 
ses cinq enfants.

1
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Un livre rendra hommage à 
tous les marins du fleuve
RIMOUSKI — l n c apitaine à ta retraite de la manne 
marc hande, M. Kaynald Tremblay, a rele\’é le défi de recenser 
tous les manns qui ont navigué sur le fleuve Saint-Laurent 
depuis 75 ans.

y

par ERNIE WELLS
COMaPoraBon spéciale

La sortie de l'imposant ouvrage 
illustre est prevue pour 1995, 
annee du 50e anniversaire de la 
grande guerre 1939-1945. Le 
capitaine Tremblay a déjà ré­
pertorié les noms, biographies, 
témoignages et photographies 
de plus de 150 marins.

« Mais il en reste encore én­
ormément de ces navigateurs 
qui ont parcouru le Saint-Lau­
rent depuis 1920. Certains ont 
entre 80 et 90 ans. Le plus âge 
que j’ai rencontré à date est le 
capitaine Antonio Gagnon, de 
Sainte-Félicité. Il a 92 ans», 
précise celui qui par cet ouvra­
ge veut rendre hommage à tous 
les marins du Saint-Laurent. 
«Je veux parler de tous ceux 
qui constituaient l’équipage 
d’un navire, de ces gens qui ont 
ouvert la voie aux navigateurs 
d’aujourd’hui. Je ne veux pas 
qu’on oublient leur histoire. 
Ces gens habitent dans toutes 
les régions du Québec et je 
veux qu’ils communiquent 
avec moi », dit celui qui a reçu

l’appui de la Marine royale ca­
nadienne dans la realisation de 
cet ambitieux mais réalisable 
projet.

Originaire de la Gaspésie, 
mais habitant Rimouski, le ca­
pitaine Raynald Tremblay a na­
vigué dans la marine marchan­
de et sur le Saint-Laurent 
pendant 43 ans. Aujourd'hui 
retraité, il consacre tout son 
temps à la préparation de ce 
livre. «J’ai communiqué avec 
l’Association des pilotes, l’Insti­
tut maritime du Québec à Ri­
mouski et l’Unité de la réserve 
navale. Par le biais du SOLEIL, 
j’espere rejoindre le plus grand 
nombre possible de marins », 
ajoute-t-il.

Les personnes concernées 
rejoignent le capitaine Trem­
blay au 427, rue Saint-Germain 
Est, G5L 1E3, Rimouski, Qc, té­
léphone (418) 724-7669. Une 
courte biographie, accompa­
gnée d’une photographie peu­
vent faire l’affaire. Et comme le 
précise le capitaine Tremblay, 
les informations peuvent par­
venir des descendants ou des 
membres des familles des navi­
gateurs aujourd’hui disparus.

PRIX EN VIGUEUR JUSQU AU 14 DECEMBRE 1993
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Capitale forestière canadienne 1993
B-3 -

Mettre la Matapédia sur la carte
AMQl 1 programme d activités de la Capitale* forestière 
i anadienne 1993, qui s est terminé en fin de semaine, a répondu 
aux attentes de ses organisateurs, qui visaient à donner la plus 
grande visibilité possible à la Vallée de la Matapédia, bref à la 
mettre sur la carte.

par GILLES GAGNE
cMaùoration spéciale

Au cours de l’année, plusieurs 
événements d’envergure nationa­
le ou internationale ont marque la 
programmation de la Capitale 
forestière.

Parmi ceux-là, l’ouverture offi­
cielle des activités le 30 janvier, le 
Colloque sur la décentralisation 
de la gestion forestière d’Amqui 
en avril, le Colloque sur la géoma- 
tique appliquée a la forêt privée 
de Sayabec a la mi-juin, Forexpo 
Vallée 1993 à Causapscal et le 
Symposium international sur les

bois rameaux-fragmentes de Sam- 
te-Irène en septembre ont davan­
tage retenu l’attention.

Jean Chénevert. coordonnateur 
de la Capitale forestière canadien­
ne, estime que 20 000 personnes 
se sont intégrées aux 60 activités 
de l’année, tenues dans les 20 mu­
nicipalités de la MRC de la Mata- 
pedia. et qui ont généré des re­
tombées de 1 million $, une 
donnée conservatrice.

« À l’egard de la mission d’aug­
menter la visibilité de la Vallée et 
de ses activités forestières, on 
peut dire mission accomplie. Nous 
croyons aussi avoir permis à plu­
sieurs personnes de la région de

prendre davantage conscience de 
la ressource », commente M. 
Chénevert.

Matériellement, la Vallee con­
serve un équipement permanent 
de ce titre de capitale forestière, à 
savoir le Centre de decouverte de 
la foresterie de Lac-au-Saumon. 
mais l’heritage réel de cette annee 
1993 ne se calcule pas seulement 
de cette façon.

« Il y a une dimension de ras­
semblement qui a animé les 20 
municipalité de la Vallee, qui a 
renforcé le sentiment d’apparte­
nance de ses citoyens et qui servi­
ra à l’avenir. Mais on a egalement 
observé un renversement d’atti­
tude en cours d’annee », avance le 
coordonnateur

«On a commencé 1993 alors 
qu’on ne parlait que de la catas­

trophe qui touchait l’industrie fo­
restière, dans la Vallee comme ail­
leurs, dans un climat peu propice 
a la fête, donc. C’est très différent 
maintenant. Le Centre de forma­
tion et d’extension en foresterie 
de Causapscal est en construction, 
l’industriel Gilles Berubé a investi 
2 millions S dans ses usines de 
Causapscal et Sainte-Florence et 
s'apprête a en investir 13,5 mil­
lions $ a Lac-au-Saumon, on déve­
loppe des produits à valeur ajou­
tée à Bois-francs de la Vallée et à 
Granules Causap. C'est beaucoup 
plus positif », explique Jean 
Chénevert.

Fn d'autres mots, Edmonton, 
ville albertaine qui succède à la 
Vallée de la Matapddia à titre de 
capitale forestière en 1994, a be­
soin de s'y prendre tôt pour obte­
nir le même succès.

Découvrez trois 
des raisons de nos 

succès actuels!

•• : Leader quauté/prix

DES PETITES FAMILIALES

EAGLE SUMMIT 
FAMILIALE
14995 $

Leader quaiité/prix

DES SOUS-COMPACTES

EAGLE SUMMIT 
2 portes

9995s
Leader qualite/prix

DES INTERMEDIAIRES

EAGLE VISION
21485*

• Moteur 2,4 L, lo soupapes.
13e> HP, en option

• Boîte manuelle à 5 rapports
• Glaces teintées
• Poutrelles de sécurité (portes)
• Coussin de sécurité
• Porte latérale coulissante
• Essuie-glace à balayage 

intermittent

Plus d’espace à la tête et 
aux jambes que la Honda Civic 
Moteur 1,5 L à injection 
Boîte manuelle à 5 rapports 
Freins a disques assistés à l'avant 
Coussin de sécurité 
Poutrelles de sécurité (portes) 
Rétroviseurs télécommandés

Climatiseur avec commande 
automatique de la température 
Freins à disques aux 4 roues 
Electroverrouillage des portes 
Lève-glaces électrique 
Radiocassette stéréo. 0 haut-parleurs 
Régulateur de vitesse 
Deux coussins de sécurité 
Poutrelles de sécurité (portes)

Association des 
concessionnaires 

Jeep et Eagle du Québec

Jeep f/c
XI*

HEURES 0 OUVERTURE 117 ^ bout Pie XI Vhl Bel,in.Telephone 84? 1911
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Venez vite chez votre concessionnaire Jeep et Eagle
P°SF pour Eagle Summit ? portes avec groupe <1 opt.oes 21 A. Summit Fam.iiale avec groupe doptions 21B Les pnx comprenner^^^^ZcomDreoTTP^!!^ 
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